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En premieère de couverture
Peinture theématique :

d’Etienne LOVY
pour La Badiole et les Badiolots

" Annie et les ânes "

Logo :
Marc LOVICONI CRETET et

Marianne Laïque et Chrétienne
arborent fièrement le Drapeau

dans un champ de Blé d’Or.
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L’Auteur

Fils  d’un  employeé  de  la
campagne, issu d’une famille
chreé tienne ouè  la pauvreteé  est
eé tat de graâ ce, Marc est neé  en
1947  en  Savoie.  Il  grandit
jusqu’aè  son deépart pour le

service  militaire  aè  19  ans,  dans  l’univers
restreint  et  teé leéguideé  d’une  citeé  geéreée  et
domineée par une grande entreprise. La ville a
8000 habitants et a pousseé  autour d’eéminentes
acieéries qui emploient 4000 personnes.  Il  est
le  deuxieème  d’une famille  de cinq  enfants.  Il
habite une citeé  ouvrieère et deviendra Ouvrier
Qualifieé  puis Technico-commercial.

A la retraite, il deécide de reéaliser un reâve
latent vieux de 35 ans : Ecrire.
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Tout au long des chapitres.

Les acteurs sont nombreux. Leurs noms
sont  secondaires  et  deéclinent  simplement
une identiteé .

Il  ne  faut  pas  s’attacher  aux  patrony-
mes, mais aux situations et aux discours.

Au fur et aè  mesure de l’avancement de
la lecture, les personnages les plus originaux
ressortent  machinalement  du  lot,  et  sont
inconsciemment meémoriseés.

                    Heégo, c’est l’ange indiscret qui
peéneè tre partout, dans tous les lieux et dans
toutes les consciences.

L’HOMME N’EST RIEN,
L’ŒUVRE
EST TOUT.

Gustave FLAUBERT
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Les tréteaux chantants

Saison 
15

L’ouverture
 

L ’association     des     commerçants     et
  artisans  de  Badiole  qui  regroupe  ceux  de
Giranon,  Saint  Seéverin et  Bermont,  ainsi  que
ceux  de  la  vingtaine  de  hameaux,  organise
chaque  anneée,  aè  la  fin  du  mois  de  juin,  une
dizaine commerciale.
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Elle  compte  une  bonne  cinquantaine  de
membres  actifs,  parmi  lesquels,  outre  les
commerces traditionnels, on trouve les vigne-
rons, les charcutiers, les eé leveurs, la laiterie, la
cave  et  les  coopeératives  diverses,  les  entre-
prises  du  baâ timent,  du  second  œuvre  et  des
services  et  des  commanditaires  exteérieurs,
comme cette anneée.

Une sensationnelle tombola est ordonneée.
Elle  sera  tireée  sur  la  base  des  tickets  offerts
gracieusement par les participants aux clients.
LLe potentiel remis correspond au nombre de
tranches  de  100  ou  1000  francs  d’achat.
Durant cette dizaine, Etienne reéussit toujours aè
vendre plusieurs voitures. Il n’est point besoin
d’avoir  fait  H.E.C.  pour  comprendre  et
exploiter la situation, les probabiliteés de gains
sont solidaires de la quantiteé  de bons.

Cette anneée, la dotation est exceptionnelle.
Il y a des bons d’achat de diffeé rentes valeurs : le
troisieème  prix  est  une  machine  aè  laver,  le
deuxieème  une  Vespa  et  le  premier,  une  4  CV
RENAULT vert clair, avec toit ouvrant et quatre
vitesses.  Exposeée  sur  la  grand‘place  de  Saint
Seéverin, elle resplendit de ses chromes, surveil-
leées par les deux autres lots.
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Etienne et Max ont monteé  comme chaque
anneée, un haut-parleur sur le toit d’une SIMCA
ARONDE  fourgonnette  toâ leée.  Ils  passent  et
repassent  dans  les  rues  des  trois  villages,  et
traversent  tous  les  hameaux.  Ils  informent
inlassablement les habitants des programmes,
reéussissent  aè  capter  leur  attention  jusqu’au
fond des eé tables et dans les champs. Ils ont ce
plus  dans  leur  communication  qui  attise  les
curiositeés  et  va  attirer  un  public  nombreux,
deé jaè  conquis.

Max –  Sensationnel !  Du  jamais  vu  en
Badiole ! Ce soir,  sur la grande place de Saint
Séverin,  en  ouverture  de  la  dizaine
commerciale,  vous  assisterez  à  un
extraordinaire défilé de mode, présenté par les
filles de notre pays !!!!

Venez tous !
Pendant cette peériode, toute la Badiole et

sa campagne vivent au rythme des manifesta-
tions  et  au  son  des  haut-parleurs  de  la  voi-
ture-pilote et de ceux suspendus avec justesse
dans  les  rues  et  places  surabondamment  or-
neées de guirlandes en papier et eé lectriques et
de deécorations excentriques en tout genre.

La nouvelle façade des Sacquet et son exten-
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sion ouè  est implanteée la presse et le rayon aè  jour-
naux, l’enseigne de la loterie nationale suspen-
due au-dessus de la vitrine, font merveille. Les
visites sont nombreuses et la curiositeé  aidant,
le magasin ne deésemplit pas. La reéussite est au
rendez-vous.  La  dizaine  commerciale  connaîât
son apotheéose le dernier soir, avec l’eé lection de
Miss BADIOLE, mais l’attraction majeure, n’en
demeure pas moins :

Le concours des TRETEAUX CHANTANTS.
Les  chansons  de  Charles  Trenet,  Maurice

Chevalier, Tino Rossi,  les classiques d’Edith Piaf,
celles culotteées de deux jeunes premiers,  Sacha
Distel et Dalida et des Platters, un groupe qui fait
fureur  outre-Atlantique, sont  reprises  et  inter-
preé teées avec une incomparable et unique touche
personnelle  par  des jeunes preé tendants aè  la no-
torieé teé  artistique, phonique et labiale. Ils sont
accompagneés  par  les  Saromagnots, un
orchestre de bal composeé  de gars du pays, tous
musiciens d’oreille.

Chacun  et  tout  le  monde  sait  que  pour
vivre  heureux  il  faut  vivre  cacheé ,  sauf  en
politique et dans l’industrie du spectacle, ouè  la
cause impose la raison inverse qui est exacte-
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ment   opposeée.   Josette  veut   se  preésenter   aè
l’eé lection  de  Miss  BADIOLE,  et  le  strapontin
indispensable et incontournable aè  un eéventuel
concours  deépartemental  voire,  au-delaè ,  est  le
passage  obligeé  par  les  magiques  treé teaux
chantants.  Il  faut  se  faire  voir  et  se  faire
entendre pour eâ tre connu, c’est bien connu, et
ce spectacle sert aussi aè  ça.  Ne pas utiliser aè
fond cette opportuniteé  est un pitoyable gaâ chis,
et une impardonnable erreur de strateégie.

Il y a d’autres preé tendantes, sournoises et
dangereuses comme Annette de Bermont qui a
vu   le  loup  depuis  longtemps  et  la  treès belle
Francine, des Houtres, le hameau des Gros  qui
ne   figure   meâme   pas   sur   la   carte,  et
aussi
Violette.

Durant  toute  la  journeée  du  samedi,  la
fanfare,  au grand complet,  et  en grande tenue,
deé file dans les rues des villages et hameaux. Elle
termine sa tourneée sur la Grand-Place de Saint
Seéverin  et  sur  le  podium.  Sa  mission  est  de
rassembler tout le monde. Mais il va sans dire,
que le plus gros des troupes est deé jaè  laè  depuis
longtemps.

La  fanfare  quitte  le  plateau  pour  laisser
place au preésident de « l’A.C.A.B.*», Max Dallier.
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Il monte sur l’estrade sous les applaudis-
sements de la foule, accompagneé  de monsieur
le  maire  Gustave  Merchand.  Il  prononce  le
discours  inaugural  dans  un silence de catheé -
drale.  Ses paroles  sont  retransmises dans les
autres  villages  et  tous  les  hameaux  par  les
haut-parleurs  en  faction  permanente.  Ils
tiennent preès  du cœur tous ceux qui ne sont
pas laè , pris par leur devoir, leurs obligations ou
leur aâ ge.

Apreès  avoir  salueé  les  fils  qui  sont  en
Algeérie,  Max  remercie  la  municipaliteé  et
messieurs les maires de Saint Seéverin, Giranon
et  Bermont  pour  les  eéquipements  mis  gra-
cieusement  aè  disponibiliteé ,  tous  les  acteurs
participants,  les  beéneévoles  et  les  geéneéreux
donateurs qu’il cite avec insistance un par un.
Demis Marios,  plus  connu et  reconnu sous le
pseudonyme de Photographios, correspondant
local,  journaliste  et  photographe  officiel  du
PROGRES,  couvre  officiellement  la  journeée.
Chacun  est  laè ,  serreé  dans  une  foule  fideè le,
conquise et passionneée.

* Association des Commerçants et
Artisans de Badiole
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Max  s’efface  pour  laisser  la  parole  aè
monsieur le maire de Saint Seéverin qui,  pour
une fois sera, on ne peut plus bref.

M. le maire -  Je remercie mes collègues et
amis  monsieur  le  maire  de  Giranon  Léon
Courtois, monsieur le maire de Bermont Pierre
Dubault  pour  toute  l’aide  qu’ils  ont  apportée
pour  la  réussite  de  cette  grande  dizaine
commerciale de Badiole.

- Cela s’appelle « passer la brosse à reluire 
pour auto félicitations indirectement

directes ».
Il s’en suit des applaudissements. Gustave 

Merchand leève les bras :
- Je  les  remercie  sincèrement  d’avoir

accepté  que  la  grande  place  de  Saint  Séverin
soit cette année le centre d’accueil principal de
la manifestation.

Applaudissements.
Monsieur  le  maire  de  Giranon  Léon  Courtois,
monsieur le maire de Bermont Pierre Dubault,
et  moi-même…  déclarons  la  dizaine
commerciale de Badiole et les jeux ouverts !!!

Bonne chance à tous !!!
- C’était juste…

Trop d’enthousiasme nuit.
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Il  s’en  est  fallu  de  peu  que  tu  leurs
rappelles ton nom…

Nouveaux  applaudissements,  la  fanfare
expeédie  une  courte  aubade  pour  appuyer  le
propos.  Les  touristes  et  visiteurs  de  passage
remarquent  que,  mysteérieusement,  le  silence
s’installe.  Au  bout  de  quelques  secondes,  on
entend quelque part ici et laè  :… VALENTINE !!

VALENTINE  !!!  La  rumeur  monte  :
VALENTINE !!! VALENTINE !!! VALENTINE !!!
VALENTINE !!!

Lorsqu’il  juge  que  les  sollicitations  sont
suffisantes,  Max  remonte  sur  la  sceène
sureé leveée d’ouè  il eé tait consciemment descendu
pour pouvoir valoriser son retour preévu. Il leève
les bras aè  la manieère du Geéneéral, alors que l’on
entend un immense

AAAAAAAAAHHH !!!!!!!
Et   de   nouveaux   applaudissements.     La
version  de  Valentine,  dernier cru,   classeée an-
thologique, servie aè  l’occasion de cette eédition
fera date jusqu’aè  l’anneée prochaine.

Aux applaudissements succeède immeédia-
tement une nouvelle demande qui eémerge du 
public et qui, comme pour VALENTINE, s’impose
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sur la place et devant les treé teaux. Elle monte en
puissance : ETIENNE !!! ETIENNE !!!
ETIENNE !!! ETIENNE !!! ETIENNE

!!!
ETIENNE !!!

Meâme cause, meâmes effets.
Etienne (qui attend cet instant depuis 1 an)

monte  aè  son tour  en courant  sur l’estrade,  les
bras  leveés,  accompagneé  d’applaudissements
nourris eémanant d’une foule deé jaè  conquise.

- AAAAAAAHHHH !!!
Il  interpreè te Verte Campagne. Il s’en suit

Firmin Fignot  (dit Fifi)  et son accordeéon.  Il 
joue
Les Fiancés d’Auvergne.
C’est parti, tous les chanteurs locaux attendus
comme  le  Messie,  interpreè tent  leur  morceau
de  preédilection  avec  une  touche  personnelle
inimitable,  qui  n’appartient  qu’aè  eux,  dont
l’originaliteé  est  directement  lieée  aè  la  charge.
Elle  offre  une  couleur   reéserveée  aè   ce public
geéneéreux,  qui  n’attendait  qu’eux,  fier  de  leur
appartenir, les aime sans tricher et exprime un
bonheur simple et sain.

Il y a aussi les freères Cleément et Donatien
Huchot et Renardeau, mais ce soir, nous ne les
verrons pas. Rassurez-vous, leur tour viendra.

21

PETIBUS – Tome  8 – Les tréteaux chantants  - Chapitre  95 – L’Ouverture   / 10



Un concours de Hula-Hoop est reéserveé  aux
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filles.  Lucette  de  Bermont  gagne  le  premier
prix, un seèche-cheveux eé lectrique.

Max remonte sur l’estrade :
Max - Pour la première fois en Badiole, vous

allez  avoir  l’honneur,  le  privilège  et  la  chance
d’assister à un extraordinaire défilé de mode.

D’habitude,  ces  représentations  sont
réservées à un public averti et à une élite.

Il  ouvre  grand  ses  bras  et  harangue  la
foule :

Max - Ce soir, l’élite c’est vous !!!
Ce magnifique défilé vous est présenté par

la  prodigieuse  Brigitte  SIGARENA…  qu’il
deésigne de sa main droite.

Max s’efface et laisse la place aè  cette dame
de treès grande classe, surgie de nulle part.
Brigitte  Sigareéna  gravit  les marches avec un
petit air de Mistinguett qui, elle, les descendait.
Elle salue et flatte geéneéreusement l’assistance.

Brigitte S. - Bonsoir !
Bonsoir à tous et surtout à toutes !
Un  meé lange  d’applaudissements  et  de

sifflets masochistes salue l’entreée en sceène de
la preésentatrice de mode.
La professionnelle  Brigitte  Sigarena,  flatte  en
quelques mots la foule aux aguets. Puis,
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sans attendre, elle rentre dans le vif du sujet
Brigitte S.  -  Ce défilé  de mode est  arboré

par huit demoiselles du pays…
Le deé fileé  est commanditeé  par un chapelier

et un magasin de veâ tements pour femme, tous
deux de Lyon. Chacune est habilleée d’une belle
robe,  coiffeée  et  maquilleée,  avec  bas  nylon  et
chaussures  aè  talons  aiguilles,  portant  un
magnifique chapeau aè  plumes ou aè  fleurs. Les
filles montent aè  la file indienne sur le podium,
sous  un  tonnerre  d’applaudissements  et  de
chahut. Elles viennent former un arc de cercle
sur la moitieé  arrieère de l’estrade et entourent
la preésentatrice.  Max Dallier qui est en bas de
l’estrade, preès des escaliers, tient un micro :
Max -  Merci,  merci Brigitte.  Un peu de silence
s’il vous plait…

Les affaires sont les affaires :
Brigitte  Sigarena  cite  paralleè lement  les

meéceènes et les points de vente avec insistance
et bienveillance. Elle a une voix langoureuse et
chaude, identique aè  celle que l’on entend dans
les  messages  publicitaires  et  celle  des
animatrices  d’eémissions  radiophoniques  dif-
fuseées  par  les  grandes  stations  de  T.S.F.  de
Paris.  Elle  deécrit,  commente,  explique la preé -
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sentation aè  laquelle le spectateur a le bonheur
et le privileège d’assister, elle aguiche.

La  preésentatrice  annonce  Lucette.  La
jeune fille nommeée quitte la ronde et s’avance
de  quelques  pas.  Elle  tourne  lentement  sur
elle-meâme avant de s’immobiliser sous le feu
des projecteurs et des regards circonspects.

Brigitte S. - Voici Lucette de Saint Séverin.
Elle  a 18 ans.  Elle  est  très  belle.  Vous pouvez
admirer…

Les membres du syndicat porcin, en reéu-
nion  dans  la  grande  salle  de  la  mairie,  ont
abreégeé  leur seéance mensuelle pour assister au
spectacle. Ils sortent tous en meâme temps, treès
remarqueés   et   rejoignent  la  foule, leur preési-
dent preésident Francis Laccard, en teâ te.

Des  spectateurs  de  passage,  habitant  les
grandes villes,  qui  se  sont  arreâ teé s  ici  par pure
curiositeé , sont deéçus et restent sur leur faim. Ils
cacheront la beauteé  et le modernisme de ce qui
leur  est  preésenteé .  Ils  devront  inventer  devant
leur entourage, les attitudes, les discours risibles
et deénigrants, soi-disant entendus. Ils confirme-
ront et mettront en valeur leur appartenance aè
un autre monde. Ils ne rapporteront pas ce qu’ils
voient et entendent et qui n’est pas en phase
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avec  les  ineébranlables  images  de  ces  gens  vus
par eux, citadins.

Au fur et aè  mesure que les modeè les deé filent,
ils  sont  de plus en plus attentifs  et  inteé resseés.
Sans  quitter  la  sceène  du  regard,  ces  hommes
bruts  discutent  entre  eux  aè  voix  basse.  Ils
aiment,  ils veulent acheter pour leur femme et
pour leurs filles. Ils giflent et ridiculisent sans le
savoir,  les  citadins  imbus  de  leur  condition,  aè
grands coups de paradoxes.

Brigitte S. - Voici Camille de Giranon, elle a
19 ans, elle est très belle. 

Son  chapeau  à  plumes,  rose  pâle,  éclaire
son visage et fait ressortir ses jolis yeux qui se
marient à merveille avec sa robe.

Cette robe 3/4 de couleur bleu ciel, en coton
de Chine, légèrement fendue sur le côté droit, met
en valeur ses splendides jambes, sans compter ses
magnifiques  escarpins  en  cuir  italien  qui
soulignent admirablement ses pieds de déesse. Ils
accentuent l’harmonie de l’ensemble.

Camille  s’eé loigne  sous  les  applaudis-
sements  pour  laisser  la  place aè  la  belle  Julie
Gerardel, la fille du cordonnier de Bermont qui
s’avance.  Un cri  vient  couper  net  le  babil de
l’animatrice.
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Julie vient de se prendre un talon aiguille entre
les  vielles  lattes  disjointes  du  plancher  du
podium et elle se casse la figure. Des chevaliers
grimpent  en  un  seul  bond  les  six  marches  de
l’escalier  d’acceès  aè  l’estrade.  Ils  tentent  de  la
relever dans des hurlements de douleur, mais en
vain. Finalement,  ils la portent jusqu’en bas de
l’escalier et  elle quitte la sceène,  pitoyablement,
les  pieds  devant  en  criant  et  grimaçant.  Elle
souffre simultaneément de deux blessures qui ne
se situent  pas au meâme endroit,  mais s’ajou-
tent et se multiplient au carreé .  L’une au pied,
l’autre aè  l’aâme.

Il  y  a  la douleur  physique de la  cheville
fouleée  qu’elle pourrait surmonter s’il n’y avait 
pas  la  blessure  invisible  de  l’amour  propre.
Cette gloire tellement attendue qui lui tendait
les bras, cette gloire aè  venir, deésormais perdue,
qui n’a meâme pas eu le temps d’eâ tre eépheémeère,
guillotineée par un plancher.

Il s’ensuit quelques instants de flottement.
Les bruits les plus divers et farfelus commen-
cent aè  circuler par l’intermeédiaire du teé leéphone
arabe. Au deébut des conversations, Julie souffre
d’une entorse, les petites ondes s’amplifient et
se confondent maintenant aux grandes. A la fin

27

PETIBUS – Tome  8 – Les tréteaux chantants  - Chapitre  95 – L’Ouverture   / 15


